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bistrotsLe rôle social des

L'histoire des Montagnes neuchâteloises s'écrit depuis la nuit

des temps dans les arrière-salles des cafés. Les révolutionnaires

du siècle dernier y ont rêvé l'indépendance du canton;
la vie s'y organise en musique et en chansons.

Durant
de longues années, les

cercles politiques et privés ont
marqué la vie nocturne du côté

du Locle et de La Chaux-de-Fonds. Il
s'agissait en fait de salles plus ou
moins importantes où il était possible
de se désaltérer et de se restaurer en
refaisant le monde. Les membres des

partis et les sociétés importantes
fréquentaient leur propre cercle, dont
l'heure de fermeture coïncidait
généralement avec l'aube...

Aujourd'hui, La Chaux-de-Fonds
compte encore cinq cercles privés:
le Cercle français est le seul qui
soit ouvert au public, de 22 heures à

6 heures du matin. Deux cercles privés

existent encore au Locle.
Les cercles politiques ont pratiquement

disparu et la Maison du Peuple,
qui connut ses heures de gloire dans
les années trente, n'est plus utilisée
que pour des lotos, des réunions
de sociétés locales ou des manifestations

privées.

Le cœur de la ville
Les temps changent, les enseignes

et les débits de boisson aussi.
Aujourd'hui, c'est au Café du P'tit
Paris que bat le cœur de La Chaux-
de-Fonds. Aménagé dans une
ancienne ferme du 18e siècle, cet
établissement a connu une histoire
mouvementée. On l'a même
surnommé «La Grognerie», à la suite de
la faillite du premier propriétaire, qui
ne cessait de se plaindre et de gémir
sur son sort.

C'est en 1844 déjà qu'un café fut
créé dans ce bâtiment, aujourd'hui
classé monument historique. Après
bien des péripéties, l'immeuble, voué
à la démolition, fut acquis par une

société immobilière (Petit Paris SA),
qui le restaura complètement, rénovant

au passage la cave, qui accueille
aujourd'hui des concerts de jazz.

Avec sa façade pimpante et son
décor rétro, le P'tit Paris attire depuis
1990 une clientèle hétéroclite
composée d'ouvriers, d'artistes et de
musiciens. Il arrive fréquemment
que des concerts s'improvisent au
café. Des poètes, des chanteurs et des
conteurs animent également ce lieu
où l'on retrouve des clients de tous
âges et de toutes conditions.

Certains soirs, sous l'égide des

«Francochansons», un groupe de
musiciens distribuent des partitions
aux consommateurs, qui entonnent
les refrains populaires célèbres.

Ultime détail: depuis l'année
dernière, Cécile Tattini, cuisinière
renommée, est aux fourneaux. Aux

Bonnes adresses
Café du P'tit Paris, rue du Progrès 4.
Le Café des Faucheurs est le moins
cher du pays. Un café coûte
Fr. 1.80, une bière Fr. 1.90. Plat du

jour à 9 francs. Rue des Granges 5.
Le Dublin's Old Irish Pub pour les

amateurs de chaude ambiance. Av.

Léopold-Robert 32a.

L'ABC, café, cinéma et centre culturel.

Rue de la Serre 17.

La Brasserie de l'Ancien Manège,
avec sa terrasse intérieure, a un cachet

particulier. Rue du Manège 19.

Restaurant La Cheminée, dans une
ferme du 16e siècle, pour les amateurs

de grillades. Rue de la Char-
rière 91.
Le Chalet Heimelig (poulet aux
morilles et cornets à la crème). Mont-
Cornu 67.

plaisirs de la culture s'ajoute dorénavant

celui des petits plats mijotés.
J.-R. P.
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